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Une dynamique des établissements et des 
emplois

 EEnn 22001100,, llee ddééppaarrtteemmeenntt aaffffiicchhee llee pplluuss ffoorrtt
ttaauuxx ffrraanncciilliieenn ddee ccrrééaattiioonn dd’’ééttaabblliisssseemmeennttss

En moyenne sur la période 2008-2010, 12 093 
établissements ont été créés chaque année dans le Val-de-
Marne.  La dynamique de création est plus forte depuis 
2009. Elle passe de 7 674 créations en 2008 à 13 370 en 
2009. Sur l’année 2010, ce sont 15 234 établissements du 
secteur marchand  qui émergent, marquant la reprise de 
l’activité déjà amorcée en 2009 et le dynamisme endogène 
du département. Le Val-de-Marne a en effet le plus fort taux 
de création d’Ile-de-France, avec 21,5%. 

Fig.1 : Le tissu d’établissements et les 
créations(2010)

2010 Etablissements Créations Taux
Paris 362 923 56 744 15,6%

Hauts-de-Seine 112 827 21 901 19,4%
Seine-Saint-Denis 82007 16 727 20,4%

Val-de-Marne 70 788 15 234 21,5%
Seine-et-Marne 65 091 13 532 20,8%

Yvelines 77 664 15 278 19,7%
Source : Insee, Démographie des établissements et 
entreprises (secteur marchand hors agricole)

 EEnnttrree 22000066 eett 22000099,, 1111 114477 eemmppllooiiss ccrrééééss eenn
mmooyyeennnnee cchhaaqquuee aannnnééee ddaannss llee VVaall--ddee--
MMaarrnnee

La dynamique des entreprises se répercute sur les emplois. 
Entre 2006 et 2009 ont été créés annuellement en moyenne 
8 813 établissements, générant 11 147 emplois, soit 1,3 
emploi par création. Il s’agit du ratio le plus élevé après la 
Seine-Saint-Denis, montrant que la dynamique 
départementale s’appuie principalement sur la création 
d’établissements de taille plus grande qu’ailleurs en Ile-de-
France.

Fig. 2 : Emplois moyens induits par la création 
d’établissements (2006-2009)

Créations Emplois 
induits

Ratio

Taux de 
création 

d’emplois 
induits

Paris 36 821 34 391 0,9 3,0%
Hauts-de-
Seine

13 125 12 823 1,0 1,6%

Seine-
Saint-Denis

11 223 15 446 1,4 4,0%

Val-de-
Marne

8 813 11 147 1,3 3,3%

Seine-et-
Marne

7 642 6 439 0,8 2,2%

Yvelines 8 788 6 933 0,8 1,8%
Essonne 7 098 6 692 0,9 2,3%
Val-d'Oise 6 946 6 123 0,9 2,2%
Ile-de-
France

100 456 99 994 1,0 2,5%

Source : Insee, Démographie des établissements et 
entreprises (secteur marchand hors agricole)
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Faits marquants

La reprise de l’activité déjà amorcée en 2009 est 
confirmée en 2010 pour le Val-de-Marne qui affiche 
le plus fort taux de création d‘Ile-de-France avec 
21,5% et un ratio important de 1,3 emploi par 
établissement créé. 

Ce dynamisme remarquable n’est pas seulement  dû 
aux créations endogènes, puisque de nombreux sièges 
sociaux se sont implantés récemment sur le territoire : 
Orange à Arcueil, LCL à Villejuif, FNAC à Ivry-sur-Seine.

Le Val-de-Marne est également un maillon fort du projet 
de Grand Paris Express avec 14 stations programmées, 
qui seront une des armatures de son développement 

économique. 



 ++ 5500%% dd’’eennttrreepprriisseess ddee pplluuss ddee 550000
ssaallaarriiééss eennttrree 22000055 eett 22000099

La croissance du volume d’emplois dans le département 
s’explique principalement par la forte progression du nombre 
de grandes entreprises : +5,9%, tandis que l’évolution 
régionale est nulle à ce niveau. Plus précisément, le nombre 
d’entreprises employant plus de 500 salariés a augmenté de 
50%, passant de 40 à 60. 

Fig. 3 : Evolution comparée de l’emploi et des 
établissements privés (2005 – 2009)

Source : Pôle emploi services
NB : les axes figurent la situation régionale

 CChhaaqquuee aannnnééee,, 66%% ddeess ééttaabblliisssseemmeennttss
ssoonntt eenn mmoouuvveemmeenntt ddaannss llee VVaall--ddee--MMaarrnnee

Sur la période 2006-2009, 3 664 établissements par an en 
moyenne se sont soit installés, soit ont quitté ou se sont 
relocalisés dans le Val-de-Marne. Le taux de mobilité est de 
6,1%, à un niveau identique à celui de Paris et de la Seine-
Saint-Denis. 

Les dynamiques des établissements val-de-marnais se 
jouent vers l’extérieur. Les mouvements au sein même du 
département restant faibles : 38,1%, tandis qu’à Paris, 6 
transferts sur 10 ont lieu au sein du département. Le Val-de-
Marne  affiche là aussi le même profil que le département de 
la Seine-Saint-Denis. 

Fig. 4 : Transferts d’établissements annuels moyens 
par département (2006-2009)

Transferts
Taux de 
mobilité

dont 
internes Part

Paris 20 134 6,2% 12 401
61,6
%

Hauts-de-
Seine 6 869 7,1% 2 777

40,4
%

Seine-Saint-
Denis 4 437 6,3% 1 637

36,9
%

Val-de-
Marne 3 664 6,1% 1 397

38,1
%

Seine-et-
Marne 2 694 4,9% 1 403

52,1
%

Yvelines 3 307 5,0% 1 657
50,1
%

Essonne 2 596 5,0% 1 346
51,8
%

Val-d'Oise 2 650 5,5% 1 202
45,4
%

Source : Insee, Transferts

 DDeess fflluuxx pprriinncciippaalleemmeenntt ddee pprrooxxiimmiittéé

Les flux d’établissements sont principalement des flux de 
proximité : 91% des entrées proviennent d’Ile-de-France, 
notamment Paris et la Seine-Saint-Denis. 82% des sorties 
se font en direction des autres départements franciliens. La 
Seine-et-Marne ainsi que les autres régions françaises tirent 
cependant leur épingle du jeu perdant moins 
d’établissements au profit du Val-de-Marne qu’ils n‘en 
gagnent. 

Fig. 5 : Flux d’échanges majeurs annuels moyens du 
Val-de-Marne (2006-2009)

Source : Insee, Transferts

Transferts avec… Entrées Sorties Solde
Ile-de-France 954 997 -43
Paris 481 434 47
Seine-Saint-Denis 148 142 6
Hauts-de-Seine 123 122 2
Yvelines 31 31 0
Val-d'Oise 26 32 -6
Essonne 82 104 -22
Seine-et-Marne 64 134 -70
Province 98 218 -120
dont Bouches-du-Rhône 5 13 -8

dont Alpes-Maritimes 5 11 -6
dont Gironde 3 8 -5

dont Var 3 8 -5
dont Rhône 5 9 -4
dont Loiret 6 8 -2
dont Oise 5 7 -2

Total 1 052 1 215 -163
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Des activités et des territoires spécialisés

 CCoonnssttrruuccttiioonn,, ccoommmmeerrccee eett llooggiissttiiqquuee,, lleess
33 ggrraannddss sseecctteeuurrss dd’’aaccttiivviittéé

Le tissu économique privé val-de-marnais est marqué par les 
secteurs de la construction, du commerce et de la logistique 
qui concentrent 37% du tissu privé du territoire, contre 
30,9% à l’échelle francilienne. Cependant, hors transports et 
commerce, le tissu tertiaire marchand est relativement 
moins présent : 29,6 % du tissu privé contre 36,4 % au 
niveau régional

Fig. 6 : Répartition sectorielle du tissu économique val-
de-marnais (2010)

Nombre
Poids / 

IDF

Répartition 
sectorielle 
du tissu 
val de 

marnais

Agriculture 173 2,20% 0,20%

Industries 3 578 7,80% 4,50%

Construction 8 659 9,90% 11,00%

Commerce de gros 5 906 8,80% 7,50%
Transports et 
entreposage 3 899 11,90% 5,00%

Commerce* 10 681 8,60% 13,60%
Hébergement et 
restauration 4 055 7,70% 5,20%
Information et 
communication 4 262 6,90% 5,40%
Activités financières 
et d'assurance 2 777 6,10% 3,50%
Activités 
immobilières 2 561 6,20% 3,30%
Services aux 
entreprises 13 737 6,30% 17,40%
Services 
administrés 9 039 8,90% 11,50%

Autres services 9 408 7,70% 11,90%

Total tissu privé* 78 735 7,80% 100,00%
* y.c Commerce et réparation d’automobiles et de 
motocycles
Source SIRENE

 DDeess eemmppllooiiss ddaannss lleess ttrraannssppoorrttss--
llooggiissttiiqquuee,, llaa ssaannttéé……mmaaiiss aauussssii ddaannss lleess
ffoonnccttiioonnss mmééttrrooppoolliittaaiinneess

Avec la plate-forme aéroportuaire d’Orly, le MIN de Rungis et 
les hôpitaux, l’emploi dans les fonctions des transports-
logistique et de la santé-action sociale est plus présent qu’à 
l’échelle nationale et francilienne.

Par rapport à l’Ile-de-France, le BTP et l’entretien-réparation 
se détachent. Cette dernière fonction bénéficie de 
l’implantation historique d’infrastructures de services à la 
population liées à la gestion de l’eau et des déchets. 

Hors administration publique, 5 fonctions de l’emploi 
présentent une surreprésentation dans la région et le 
département. Ce sont les fonctions dites 
« métropolitaines » : Commerce interentreprises, gestion, 
prestations intellectuelles, conception – recherche, culture –
loisirs. Alors que ces 5 fonctions métropolitaines contribuent 
à 24,8 % de l’emploi français, elles atteignent 37,7 % dans 
la région et 30,5 % dans le Val-de-Marne.

Fig. 7 : Spécialisation fonctionnelle de l’emploi val-de-
marnais et francilien en 2007 (spécialisation au 
regard de la répartition nationale, indice 100 = 
France)
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Source : Insee
Lecture : quand l’indice est supérieur à 100, la fonction est 
surreprésentée : par exemple l’emploi val-de-marnais lié à 
la fonction « Transports, Logistique » est 1,2 fois plus 
présent en Val-de-Marne qu’en France.

 LLaa ffoorrccee ddee ll’’ééccoonnoommiiee pprréésseennttiieellllee

En 2007, 69,2% des emplois val-de-marnais relèvent de la 
sphère présentielle, soit un taux largement au-dessus des 
moyennes franciliennes et françaises, respectivement à 
64,2% et 64,7%. Le Val-de-Marne  est ainsi le département 
francilien dont les emplois sont le plus tournés vers les 
besoins locaux. 

 DDeess ssoouuss--tteerrrriittooiirreess aauu pprrooffiill ssppéécciiaalliisséé

Fig. 8 : Les grandes spécialisations des emplois dans 
les sous-territoires du Val-de-Marne

Le Val-de-Marne peut être subdivisé en six territoires dans 
lesquels apparaît une spécialisation des emplois. 

- Orly-Rungis-Seine-Amont (ORSA)  fonction 
globalement logistique, grâce à la présence 
d’équipements structurants comme le MIN de 
Rungis et l’aéroport d’Orly. 

- L’Est parisien (EP) 57% de l’emploi val-de-
marnais dans les activités financières notamment à 
Charenton-le-Pont et Fontenay-sous-Bois. 

ORSA : Logistique

Est Parisien : Activités 
financières

Centre Val-de-
Marne : Industrie

Val-de-Bièvre : 
Information-
communication

Haut Val-
de-Marne : 
Service aux 
entreprises

Plateau Briard : 
Construction, 
industrie



- Le Centre Val-de-Marne (CVM)  profil globalement 
médian, avec toutefois une spécialisation dans 
l’industrie avec 1 emploi industriel sur 4.

- Le Val de Bièvre (VDB) 36% de l’emploi 
départemental en information-communication y est 
implanté, notamment à Arcueil avec le siège d’Orange.

- Le Haut Val-de-Marne (HVM) 32,8% des emplois 
dans les  services aux entreprises notamment à 
Boissy-Saint-Léger qui accueille le siège du groupe 
Derichebourg et à Sucy-en-Brie. 

- Le Plateau Briard (PB) emploi peu dense, marqué 
par les industries à 17,5% contre 9,9% pour le 
département, ainsi que la construction à 20,5% contre 
10,6% dans le département

Fig. 9 : Structure sectorielle de l’emploi salarié privé val-
de-marnais par territoire (2009)
* y.c Agriculture et Activité inconnue

Source : Pôle emploi services

Secteurs ORSA EP CVM VDB HVM PB VDM

Industries 15 013 5 239 8 766 3 357 2 726 785 35 124

Construc-
tion 16 244 8 506 7 340 3 212 2 868 918 37 578

Commerce 
de gros

22 396 4 672 6 307 3 038 2 031 277 38 094

Transport 
et 
entreposa-
ge

17 886 1 125 2 449 599 819 186 22 642

Commerce 
de détail –
Héberge-
ment et 
restaura-
tion

18 883 12 587 11 505 7 575 3 877 407 54 140

Information 
et 
communi-
cation

4 372 4 535 1 327 5 813 196 79 16 155

Activités 
financières 
et 
d'assuran-
ces

2 545 11 425 4 122 1 726 334 46 20 081

Activités 
immobi-
lières

1 183 1 338 1 092 812 246 50 4 674

Activités de 
services 
aux 
entreprises

28 823 16 848 15 022 11 677 7 530 808 78 984

Services 
administrés 7 654 9 530 7 453 6 023 1 306 685 32 072

Autres 
activités de 
services

4 296 4 636 3 762 1 748 1 026 242 14 893

Ensemble* 139 300 80 441 69 145 45 580 22 959 4 483 354 443

Contribu-
tion 
territoriale

39,3 % 22,7 % 19,5 
%

12,9 
% 6,5 % 1,3 % 100 %
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Définitions méthodologiques

Les sphères présentielles et non présentielles 
sont des notions utilisées par l’INSEE. 

Les activités présentielles sont les activités 
mises en œuvre localement pour la production 
de biens et de services visant la satisfaction des 
besoins de personnes présentes dans la zone, 
qu'elles soient résidentes ou touristes. Au 
contraire, les activités non-présentielles sont des 
activités qui produisent des biens 
majoritairement consommés hors de la zone et 
des activités de services tournées principalement 
vers les entreprises correspondantes

Rappel des 3 dernières publications

 Flash Eco n°24
« Les établissements dans le Val-de-Marne »

 Flash Eco n°23
« Les entreprises étrangères en Val-de-
Marne »

 Flash Eco n°22
« Les créations d’entreprises dans le Val-de-
Marne au 31 décembre 2009 »


